
La journaliste Ariane Émond a visité les 29
Auberges du cœur de 10 régions du Québec en
cinq mois. Photo: Dominique Lafond
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  Des auberges «miracles»
Ewan Sauves
 
En 2012, la journaliste Ariane Émond a accepté d'entreprendre
un défi de taille : visiter les 29 Auberges du cœur de 10 régions
du Québec en cinq mois et décrire son immersion dans un milieu
où jeunesse et obscurité ne font qu'un.

Un an plus tard, elle présente son livre, intitulé Les Auberges du
cœur: l'art de raccrocher les jeunes, qui dresse le portrait de ces
auberges  «miracles».  Depuis  1987,  celles-ci  accueillent  des
jeunes en difficulté ou sans-abri âgés de 12 à 30 ans.

Le  périple  d'Ariane  Émond  l'a  emmené  aux  quatre  coins  du
Québec.  Accompagnée  d'une  photographe,  la  journaliste
indépendante a passé des jours entiers aux côtés d'adolescents
fugueurs,  toxicomanes  et  prostitués;  certains  atteints  de
maladies mentales.

«On parle  de  jeunes qui  ont font  des mauvais choix,  qui  ont
brûlé tous les ponts avec leurs proches, explique-t-elle. Ces auberges ne sont pas des lieux institutionnels,
mais elles les responsabilisent et leur permettent de recréer des liens sociaux.»

Des milliers d'ados sauvés

Le  lancement  du  livre  coïncide  avec  le  25e  anniversaire  des  Auberges  du  cœur.  Il  fallait  souligner
l'évènement,  soutient  Ariane  Émond.  En  effet,  les  foyers  auraient  permis  de  raccrocher  plus  60 000
personnes jusqu'à ce jour.

«Ils ne sont pas des victimes avant tout, mais plutôt des êtres en mouvement. On participait à des activités
de pâtisseries et d'arts plastiques avec des jeunes et ils nous étaient impossibles de deviner le poids que
ces ados portent sur leurs épaules. Ils ont du potentiel», s'exclame la journaliste.

Mme Émond se remémore, entre autres, de sa rencontre avec une jeune femme, mêlée à un réseau de
prostitution dès l'âge de 15 ans. Après deux années passées dans un établissement de la ville de Québec,
elle poursuit maintenant des études en psychologie.

Méconnaissance du public

Au terme de sa tournée, Ariane Émard constate avec amertume que ces centres d'hébergement sont bien
peu connus du public.  Elle  espère  que  son recueil  exposera  aux  Québécois  l'expertise  des centaines
d'intervenants qui œuvrent chaque jour dans les Auberges du cœur.

«J'ai la conviction profonde que la solidarité est à la base de tout rapport social et c'est exactement ce qui
est inscrit dans l'ADN des auberges.»

ewan.sauves@quebecormedia.com
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